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pauvres I;inýnes sanvages et particulièrement l'idiôme huron, afin de ploe !rs
de ma sortie, dire â Mr. Symes ma façon de penser en soni parler favoui mais g1l
ful mo6 t lorsque j'appris que les graves et sages chefs hurdnssétaierit
d lépirtis de leur dignité habituellejiusqu'à jouer à Mr. Syme, be tour si commn
et ai gnéralemient pratiqué de se moquer (le lui. Le nom de !Iotwati dont ils
le b iisèreit. ne ignifie point protetr, sauveur, etc. comme se plaît â le croire
Alr. Symes. carj';i pui m'en convaimcre en parcourant le dictionnaires hurons les
plus authentiques et en consultant l'a-dessus les meilleures attorits--hotvatzi
n'est pas lin lot sauivage primitif, mais bien une corruption (le deux mots qui ne
lint sauver persoilnnel dlais la rie -du palais ; « eir ressemblance en devrait faire
foi lors même qie je ne me serais point livré à d'aussi profondes recerchîes sur
lun sujet d'une parille importance. Ainsi voici la raduction étymologique des
nois le Robert Symes, E-qiire, lotwatzi : Esquire, écuyer.-qui monte à chet
val, c'est-à-dire qui n'est pas în cheval-qui ne donne pas du pied. Iotautuîzi, hot
w'iski, wisi chaud. Ainsi Robert Sy'mes Esqliire Ilotwatzi veut dire : Robert
Symes nie donne pas lu pied au wiski chaud.

Ces diables de sauvages ! qi i les dirait si malins?

Bavo I! Le gouverieent commence à n'appeler .1 lui que des horinctes gens.. JâL
savais bien que nio inirions par voir les abus redressés et qu'un jour viendrait
of: il nl'y .rait plus moyen de se plaindre, témoin les derièiires ioininitions.
PMr exemple celle de Mr. IIamel à l'emploi de juge de la cour des requêtes.
Personne n'y trouve à redire gros comme ce qui ferait mal à loil, parcequte
chacun sait et se plait à confeSser que ce mor.sieur, de tout le barreau, est pe ut-
être le plus honnte Jen.

(7> JAux lecteurs et correspomilaits.-CuI IANr E P.rvn E est Sous consid 'ration.
La critique d'une publication récente, remise faute de place, ainsi que le GRaNï-
Tunc. L'Asmodlée de St. Roch paraîtra prochainement si . de mê'me que
Mol VOYAc : LÀ LUNE.

-^r Ceux de nos anciens abonnes qui ne recevront point leurjournal feront.
bien de ious en ivertir et nous leur dirons si cela est dû à une erreur ou àînotro
résolution de ne point Penvoyerà l'avenir aux souscripteurs retardataires. Ceux.
qui ne voudront plus le recevoir feront bien de lo rendre immédiatement sans
quoi le unontant Ieur en scia i éclaîi.

Les bruits ont couru dernièreinet et Poil ci jase encore, que le chef actuel de
la police était sur le point d'ôtre déplacé. On allait même jusqu'à nommer le
bienheureux successeur. Si la rumeur publique disait vrai la ville de Québec
changerait un ouf de deux ans contre de la vache enragée.

NOTRE TE're.--On voit bien que le pouvoir considérait notre imprinerie comme
Sv esprit puisqu'il l'a mise en cave, flatterie dont nous nous serions fort bien

pass pour le moment. Mais comme il nî'y a pas à empêcher le maI qui est f'ait,
il faut tâcher, en attendant, de taire âàl'ivenir, alussi bien que possible ; c'est pour
cela qu'à défaut de la gravure qui était en tête de notre journal inous avons cru de-
voir y placer des insignes décents et convenables, ceux'de la royauté. Mainte-
nant que nous porteronîs la loyauté sur notre visage, comment douter de noa scn-
timents ?-Illon soir Qui MVL v rEsSE.


